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Aura Hernandez (Nunaat), Jordan Payret (Naturalia), Amélie Garate (AIA), Mona Poizat 

(Inddigo), Gaultier Reynaud (Alto Step), Elodie Brelot (GRAIE), Claire Topin (VAD) 

 

➢ Actualités VAD 

➢ Tour de table : actualités et attentes 

➢ Discord 

➢ Définition de la résilience 

➢ Partenariat avec le GRAIE et proposition de rencontre inter-GT 

➢ Prochaines étapes 

 

Formations 

L’aménagement au service du bien-être et 

de la santé humaine // 7 juin – Lyon 

Bâtir et aménager avec l’humain et ses 

usages niv. 2 // 14 juin – Lyon 

Concevoir la santé et le bien-être dans les 

bâtiments // 29 sept. – Lyon 

RE2020 : Comment intégrer la nouvelle 

réglementation dans une démarche éco-

responsable de projet ? // 7 oct. – Lyon 

Réaliser l’analyse de cycle de vie de votre 

projet de construction dans le cadre de la 

RE2020 // 20 oct. – Lyon

Evènements  

Exposition du Best OFF du DD, 10 ans 

d’architecture frugale // jusqu’au 29 mai – 

Lyon 

Réhabilitation : Performances réelles et 

suivi / instrumentation //10 mai – Lyon 

Club Réhabilitation Massification //13 mai - 

Lyon  

Laboratoire de la fabrique urbaine des 

Gratte-Ciel //13 mai – Villeurbanne (69) 

Chronotopie #4 Poursuite du cycle //17 mai 

– Chambéry (73) 

RE2020, de la théorie à la pratique //19 mai 

– Visio 

Visite de deux chantiers à Confluence : 

« apprendre et travailler demain //2 juin – 

Lyon  
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Aura Hernandez : cherche à répondre actuellement à l’AAP New Bauhaus (design actif, 

repenser l’espace de vie urbaine…). Attentes : comprendre les freins et difficultés au niveau 

d’une opération pour appliquer la résilience.  

Mona Poizat : travaillant essentiellement à l’échelle du bâtiment, elle attend de l’action 

collective de lui permettre d’ouvrir sa réflexion à l’échelle du quartier grâce à d’autres 

disciplines que celles maitrisées au sein de son entreprise. 

Amélie Garate : recherche des retours d’expérience de projets résilients. 

Gaultier Reynaud : est confronté depuis quelques années à de nouvelles commandes 

portant sur la résilience. Ayant monté une méthodologie au fur et à mesure, il souhaiterait 

partager les points de vue sur le processus permettant la réalisation d’un projet 

d’aménagement résilient, sortir de la technique pure et avoir des retours d’expérience 

différents.  

Jordan Peyret : Naturalia vient de créer un nouveau pôle sur l’écologie urbaine portant 

notamment sur la résilience territoriale et les solutions fondées sur la nature dans lequel il 

travaille. Il travaille actuellement deux projets de recherche : l’un portant sur l’apport des 

écosystèmes à la résilience urbaine et Life ARTISAN (Accroître la Résilience des Territoires 

au changement climatique par l’Incitation aux Solutions d’adaptation fondées sur la 

Nature) porté par l’Union Européenne. Attentes : comment s’approprier le concept de 

résilience aux différentes échelles de l’aménagement ? 

Elodie Brelot : directrice du GRAIE, milite pour que l’eau soit reconnue comme une 

ressource pour l’aménagement urbain et soit prise en considération très en amont des 

projets.  

Les informations concernant les réunions seront envoyées par mail et sur discord. Dans le 

forum, vous retrouverez les informations importantes dans les messages « épinglés » afin 

de les retrouvés plus facilement. 

Les messages épinglés sont à retrouver ici (en haut à droit de l’interface) :   

 

Vous pouvez aussi me contacter directement par message privé si vous avez une question. 

Je suis toujours connectée.  

Présentation de deux définitions : une issue de la littérature scientifique, l’autre issue du 

rapport du GIEC, cf. support.  

La première parle d’un « retour à un état antérieur » : peut s’appliquer aux matériaux mais 

ne s’applique pas au vivant. L’important pour la biodiversité par exemple est de pouvoir 

retrouver ses fonctions écologiques et de s’adapter pour retrouver un nouvel équilibre, 

la résilience est un processus dynamique. Il s’agit ainsi d’une démarche apprenante, un 
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apprentissage en continu car c’est en apprenant à faire face à de plus en plus 

d’évènements que l’on devient résilient. Pour que cela fonctionne, il faut aussi être 

conscient d’être en apprentissage et de devoir s’améliorer continuellement. Le 

processus est à la fois dynamique et infini.  

Parmi les menaces auxquelles doivent faire face les écosystèmes (cela comprend bien tous 

les écosystèmes y compris ceux intégrant les humains), il faut distinguer le stress 

chronique (pollutions, nuisances…) et les évènements majeurs (catastrophes 

naturelles, guerres, crises économiques…). 

Les mécanismes de résilience dépendent également de l’échelle d’intervention à laquelle 

on se trouve.  

Le processus est plus important que le résultat. Les clients ont encore tendance à 

demander un « catalogue de solutions » alors que tout réside dans une culture de 

gestion de projet adaptée au contexte du territoire.  

La question qui se pose est ainsi de savoir comment faire évoluer les modes de faire 

vers une recherche de solutions fondées en premier lieu sur le processus adapté 

au projet.  

Cependant, ne devons-nous pas passer par le bais du catalogue pour permettre 

aux solutions fondées sur la nature d’être mieux connues des acteurs de la fabrique 

de la ville ? Quid de l’expérience nord-américaine où le catalogue a permis justement d’aller 

plus vite pour s’approprier les solutions fondées sur la nature. Le projet Life ARTISAN 

interroge justement cette notion de catalogue.  

Le catalogue est encore très apprécié des opérateurs d’aménagement car il permet de 

montrer des solutions concrètes. Cela permet de se représenter un résultat. Il est donc 

nécessaire de remplir cette attente (besoin de concret) pour encourager le changement de 

pratique. Cela peut se traduire par donner à voir des retours d’expérience positifs ou 

négatifs.  

La difficulté réside également dans notre incapacité (humaine) à maintenir un état d’alerte 

permanent pour se préparer aux aléas. C’est ce qu’on appelle aussi la culture du risque 

qui a pour fonction de partager la connaissance des risques passés, actuels et à venir. Cela 

pose ainsi la question de savoir comment créer des systèmes permettant de pallier 

notre incapacité à maintenir un état d’alerte permanent ?  

Partage de ressources bibliographiques (aussi partagées sur Discord) :  

- Galerie de projet (MTES) : 

https://prezi.com/view/eL8Ok9hO6qo6yUPpZuf9/?utm_campaign=Site  

- Post-R est un voyage pédagogique sur l'état du monde. https://post-r.futurs-

souhaitables.org/  

- Life ARTISAN : https://www.ofb.gouv.fr/le-projet-life-integre-artisan  

- Une boussole de la résilience pour l'adaptation des territoires : un mode d'emploi 

du Cerema pour les collectivités https://www.cerema.fr/fr/actualites/boussole-

resilience-adaptation-territoires-mode-emploi-du  

 

 

https://prezi.com/view/eL8Ok9hO6qo6yUPpZuf9/?utm_campaign=Site
https://post-r.futurs-souhaitables.org/
https://post-r.futurs-souhaitables.org/
https://www.ofb.gouv.fr/le-projet-life-integre-artisan
https://www.cerema.fr/fr/actualites/boussole-resilience-adaptation-territoires-mode-emploi-du
https://www.cerema.fr/fr/actualites/boussole-resilience-adaptation-territoires-mode-emploi-du
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Partant de besoins convergents entre le GRAIE et VAD, d’un côté le besoin de pouvoir 

échanger avec les acteurs de l’aménagement, de l’autre, la volonté de creuser la question 

des surchauffes urbaines et de l’adaptation au changement climatique des villes, nous 

avons pensé qu’une rencontre des membres de nos deux structures pouvaient être très 

enrichissante.  

Nous vous proposons de traiter de la question de la résilience des territoires en prenant 

comme point d’entrée : l’eau. Le périmètre de la réflexion se présenterait ainsi :  

→ Focus sur les espaces non bâti, le bâti et leurs interrelations.  

→ On ne traite pas des réseaux techniques urbains centralisés, autre sujet à part 

entière. 

▪ La conception urbaine : pleine terre pour infiltration, ombrières, végétalisation, 

choix des matériaux, organisation des trames viaires, gestion intégrée des eaux 

pluviales…  

▪ Les processus de conception : programmation, choix et mobilisation des 

équipes, co-conception, concertation, accompagnement des usages, des mobilités… 

▪ Planification et réglementation : planification énergétique, urbaine, en gestion 

de l’eau, pour la biodiversité, et règles associées. 

 (modifié suite aux discussions de la réunion) :  

1. Temps d’interconnaissance des groupes : à partir de la Fresque de la Ville + 

création d’une culture commune autour de la résilience 

– Identifier les facteurs de résilience 

– Identifier les enjeux prioritaires 

2. Atelier sur l’articulation des métiers : travail en petits groupes mixte Graie-

VAD  

– Présentation des frises des temps de l’aménagement respectives, 

– Identification des points de convergence et des différence dans les visions 

des processus de projet, 

– Quels moments clés de collaboration : opportunités pour créer du lien dans 

les projets d’aménagement.  

Objectifs : Mieux connaître les différents métiers, comprendre les visions du projet urbain 

de chacun, saisir les temporalités des différents acteurs des projets.  

3. Présentation de retours d’expérience positifs et négatifs : cas concrets 

apportés par les membres accompagnés du maitre d’ouvrage ou autre acteur 

pertinent pour présenter le REX.  

- Constater les écarts entre un quartier non-résilient et un quartier résilient 

- Critères d’analyse : freins, leviers, « si c’était à refaire… » 

4. Propositions d’outils et d’actions pouvant être portées par VAD et le GRAIE… 

Le programme peut encore évoluer notamment au regard des contraintes de temps. 

Cette rencontre sera organisée en novembre.  
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1. Travailler sur la frise des temps de l’aménagement pour y intégrer la notion de 

résilience 

2. Essayer de créer un catalogue de solutions qui porterait sur le processus (book 

d’initiatives ?) 

Répondez au SONDAGE pour déterminer la prochaine date de réunion (5, 6 ou 7 juillet) 

https://framadate.org/zFE58Rbs9Ds1emxs

